
LE, SAMEDI

était si en dehors dle toutes les manoeuvres
possibles, que' de Morvan crut unt montent
que ses sens l'abîîsedent, qu'il était sous le
coup d'une hallucination pénible.

-Eh bien !mon amiii, lui (lit son oncle cil
revenanît surî le tillac, que penses-tu dle notre
façon d'aborder Ila terre?

-Rien, Montbars, si ce n'est que je niets
eii doute ce que je vois, et que je Ille figure
être le jouet d'un rêv-e

rit supfacio saccoîraprobablement
encore d'ici à p<eu. Aperçois-tui ces deux ro-
chers énormes qui, sentinelles perdues, s'élè-
v'ent solitaires au miilieu (le lai nier et parais-
sent s'appuyer l'un sur l'autre?

-Parfaitement, NMontbiirs.
-Nous allons passer entre ces dieux ro-

chers!
-Ohi; quant à cela, c'est impossible !A

peine reste-t-il assez dle place entre ces deux
gCans de granit pour une étroite pirogue

-C'est lat distance qui t'abuse. _les ro-
chers sont séparés par une largeur (]'environ
cinquante piod s... Seullemnent, quýuI coup dle
,gouvernail soit nmai donné, et notre.brigami-
titi se brise exi morceaux : aussi vais-Je pren-
dre lui barre îmoi-mêmîe... Plus de questions,
cher amni :j'ai besoin (le toute mon attention.

Pendanît que (le Montbaîs se pLaçait à lat
barre, les mugis.sements (lue l'onî avait d'a-
bord entendus dans le lointain se rappro-
chiaient avec une fabuleuse rapidlité ,bientôt
il devint impossible (le s'entendre à bord du1

La personnte lat plus sinl)re.ssiotiie (lut bord
par cette scènie vraiment saisissanite, était
certes Alain. Le Bas-Breton, a"genou1illé dé-
votetitit dans un coin dul pont, priait sainte
Anne dI'Atirav.

-Ma bonnec chère damte, dlisait-il, nî'allez
pas croire, aut moinsJe vous ein conjure, que
je soi-i pour. quelque chose dans toutes ces,
diableries !S'il m'était permis dle m'en all1er,
soyez per-suadlée (lie depuisý longtemps je se-
rais à terre' Qu'un mtiracle tnie l)reseive (le ce
nouveau ilanger, et je vous promlets <'ajoul-
ter, aux chandeliers qlue je vous lois déjà.
tin mouveau présenit. .. Ali nia bontne sainte
Anne !voici qute le brigantini court se jeter
eni plein sur ces djeux grios t-ocliers. Nýous Soin-
ities peiduts

Le fait e:t (Ille le imoletît où le navire
gflissa enitre les deux rochers présenta une de
c 5es lIil)mites solenntelle, fiui marquent et lais-
sent une trace plus purofonîde souvent dans
la vie d'Inn lioiittu, 'lue tout un psae

Un si lenîce de Ilot-t ré",nait à bord du1 bri-
g.antin, Moitl <ars seul souriait.

La îua -t 'l'erssit à tîterveille.
A eiele légeLr ntvire eut-il franchi ce re-

doutable ob4dacle, quî'il se trouva emi face 'u-
ne êspèc (le grotte oit d'ouverture foirt élevée
creusée dlains leýý rochers >oit par le travail
incessant de.s vagues, soit par une irruption
volcan ique.

La nier sýengouft*rit ax 'c une fureur inouïe
dlants cette cavité profotnd e, d'oit sortaient des
exhaiations sulfu relisesý tellemtenit épaiIsses;,
(Iue (le Morvaln, dejÎa afitibli par la tmahadie.
sCsent 'lfaillir.

-Voilà l'enitréce 'le l'enfer !s'écria Alain.
Ahi !tita bonine sainte Anne, ayez pitié 'le Vo-
tre inflotunét serviteur arrachez-mtoi il(.s

(111s<l diable
Le spectacl'' qu'offrait ei) ce moment le l<ni-

gan tiii, etncad Iré. s'il est permtis dec s'ex prîiite t
ainsi, .laits cette lin;t(re 'l'titi fantastique mu-
blittu,- et hiorrile, (tit tel, qu'il faut renon-
cer at le. décrite.

lEmipot-té: par les; laites itigîssantes, il bon-
'lit (laîjore sur lu i-mtêmne, <-t dlisparuit bientôt
dhans 'l'épaisses ténèbres. 'lout a colp une
dlouce clarté éclaira le pont, et le brîgantin.
resta itmobihe :il venait d'entrer dans une'

espee de lac profond et souterrain :la lumi-
ère provenait de fortes crevasses existant au
plafond dle lat grotte.

-Que penses-tu. de cette endroit-ci, mioni
cher Louis ? dlit Montbars ; je doute que l'i-

puiýsse jamais airriver dans ses
plus graîmds.écarts, à créer ce que la niature
offre eii ce nîotii1elit-ci à nos yeux

-Où sotîmiims-nous, Montbars ?demnda
de Mor-vani ; t'bsepas (le ia stupéfaction,
car nia dispositioni d'esprit est telle que j'tic-
ceptet-ai aveugleiiieiît tes explicationis.

-Nou iîs trouvonis, mion ami, danis un
parage, sinton dléjàii expîloré, au moins fort
colîtîti <l14its ce (Ille loni appelle le Groufe.

Ce gotiffre <lotnt les abords sont défend<us
par les courants rapides, cause une telle ter-
reur, nion-seuleiient aux espagnmols, tualis cil-
core aux flibustiers irrégulici-s, cetàdr
ceux qui nie sonît pas affiliés à notre associa-
tion, que les ntavir-es n'osetnt eii appr-ochier a
plus de dix lieues. Cliaqur fois qu'unî tremble-
tment (le terre dtoit éclater-, il sort dle ce goîmf-
fre tini gémissemuenît profonîd qui porte cl'ef-
f roi.jusque danîs la ville <le Port-au-Prince.

Ce grouffi-e est situé sut- lat rôte, du sud, à
quelques lieues (le lat rivière Naiba, qui est
l'une dles plus conisidlérables (le l'île. Le pays
miv irotitîmut appat-tiettau x Espagniols ; tmais

il n'est pais habité. Il préSsent io vén ta
tion adtmirable et niou.s oltie de pri-eîuse,-
ressources- pour tnos relâches nious licus y
approvisionînons d'eau, (le bois nous y clias-
sons le sanliIi-, les taureuXsavg.

A pr-ésenît <jute, ta cuxriosité est 'à mîoitié sat-
tisfaite, débar-îuons !Je t'app)rendrai tout à
t'hieure-, lorsque nmous n'aur-ons plus à ciain-
<lie des oreilles inudiscr-ètes, et le motif qui
iniaiieène ici, et les nîysLè-es que renîfermne le
crouff-e!

Des imtelots, arnmés 'le toi-chies descendi-
r-ent alors <danstitiu caniot et coniiusirett
Moîitba-s, <le Moi-van et Fleur-îles-Bois sut'
la r-ive qlui bord<ait le Ilac souter-raini.

-Jeanue, dlit Monttars. cil miotrant à lat
jecune fille une excavation tnaturielle fotrmée
<latîs, le rochier- voici lat chîaimilne Ili chievalier-.
Ordlonne q1u'oni y tmansporte-h blrlmiganutinî tout
ce dont il poiurra avoinr bsî

_Niontbars souleva son nmeveu <laits ,;es bras,
et dluit pams fer-imle et assuré il l'etupot-La à
travers les ténèblres, eni liottîttie sûrt-iti clle-
tmin qu'il suivait.

-Assieds-toi sut' cette imousse, titi dlit-il
apr-ès une inutte <le mîarche et tout eni allui-
inuatit une tor-che qu'il fixa conmtre les par-ois
(lu rocher, dle faî;otî1 à ce (Ile laitihuilièr'e éclai-
i-àt les envir-on'u 'et l'ettîpàIChàt d'être surpris.
Mon cher- Louis, je t'ai dé4jà apptis hc-xsten-
ce de lat tiiy.stériemise association il<>ît je suis
le chef et dlans laquelle tii as irefusé dl'enîtrer -
notrec arr-ivée danis le gouifl*ie se i-attacl)e là
cette association. N'oublie point toutefois que
tu t'es engagre vis-à-vis (le mtoi, pal- tin set-
mnit solenînel, il ne .jaitlais révéler aucune dles
particulat-ités que je vais te conifier. .. Oh
je n'ai pas be.soin d1-en e e protestttots.
je te commttis..-..

Ce grouffre, quii épouvante si foi-t les lial<i-
tamîts deu l'ile Saintt-Dotminigue, est une <le tnas
plus gr-andeýs ressoutrces. Nous l'avonis sur-
notîtitté l'A si.Il nouis set-t tnon seutlemeînt à
eliapi<:t- ait\ croîs<-iirs -spaguuols, lorsque tout-
te rc-sist<neie nous est imttossib<le ;<<<ais il
Itous pet'tuuet enicore 'le tuIetti-e t10)s éJ<t*gntes;
à l'aubri de to>ut 'langer. LAs iii' conîtienît d (es
tieltes'ses i1luîtîerîs<_-s :à p-tu près tous les fondls

Polti- sut-croît de pî-écautio,-ceei n'est pas
connu <le itîrs nsociu-s, j'ai placé près dle l'en-
droxit ()u r-epose notr-e tr-ésor- environ <lix itil-
le livi-s dle poudr-es, 'ru vois <lue si, par titi
'hasard tou't à fait imîprobable, le;s Espagnols
nous découvraient et osaient nous Pour.sui-

vre, une mîort terrible sei-ait le prix de leur
audace.

Des boucaniiers isolés veililnt salis Cesse
danîs le pays voisini, sur l'etntrée île l'Asile.

Un navire ennemuti se ii-ieat dlants ces
pat-ag.es, tueI selit sigtiall à l'intittit,

ma présenice ici autjour-d 'hui siguti fie qtue
1î0îîs avonis ixu tic asettilblée extraor-dinaire,
aîinsi (Ille le veulenmt tnos staituts, et (laits la-
quielle (toit saigiter lat tijuestioti dlune expé-
dition iliportatîte <Ilue je lnpopose.

Tous, les mtatelots dul Iii-igatiti sont îles
flibustier-s inmitiés qui ii'cot~ateî.PIn-
sieurs (le itiesassociès se trouivettI<k.1 danîs
l'Asile !Cela t'étonnîe ?- .Apprendis (Ille le
goutffm-e tr-averse l'île dans touite sa lotigieuir
et va abouti- à lat tuier (it Nordi - ., ous-
miêmies nous lie connmaissotns pas tous ses elu-
bîranîchiemîents!

Illie tlle i-este plus r-ien à ajouter-, si ce
ni'est que, selont touite p)iobaleilite, toimt imate-
lot Lairient tic reculera dlevant atucuni tmoyen
pont- mime dép<<lularîser et mmmi' rendrlme Suspect
aîxx y'eux 'le mios fr-ères '

Il -se petit (lie l'ambtition et l'or-gueil (le ci-t
hiommîte anmètmiit une catastrophe .auxssi, ai-
je fait, Louis, imonî testamenut. Ne mt'inte-
romips pasje te prie ;tu nim< <lésoblîgrert.Ls ei
r-ev'enant sux- ce sujet. Aul -evoit-, enfant ; je
te quitte pouit avertit- mues associés; ile tmoni
arrivée.

Motîtbai-s s'èloia, d'unme vittaiie dle Pats,
et apr-ès s'être omiittirat uin coup <le pisto-
let emi l'auir.

Une innmotmbrab le quianité d'échoes répé-
tèr-ent ]l détonuationi jusque <lait, les dlernmiè-
i-es pr-ofondmeur-s <le l'Asile.

l)ans l'iti <les sites souiterrainis les plus pit-
tor-esques 'le cette mter-veilleuse grotte, si itn-
ti-épidltietut exphîtr-jaîlis Par~ les flibastiers,
et quii <lîm ile le~i<sannées leut- servait

l'ilse pasit le let;ituaiu <le l'ar-tivée
(le Motîtba-s, utte scènme t-ellettettt étrangec

Que le lectemîx se r-app<elanmt ses itmpresions5
et ses i-èves dI enfantce, se li- llitéieur- <le
ces palais etc;ttset bâ<tis en t-mmbis, dia-
tulants, éttieri-mes et opales, et il r-estera cxi-
coie l<iei amt-îe.ssoms <lu itmiîse et su1blitme'
spectaiche (Ill présenitaîit la salle île dlél ibéra-
tion (les flibustietrs.

C'était utie vaste excavati)mitatur elle< <qui,
pr-oduite sanis (tolte dleputis <lis siècl<.s, pffl
n n irr-mmptioni vol catiique,<>1 po iit avoi <ultlu te

longueur- (le cetnt pieds sair in' hauteurà
peu près égale. )es stalactites et 'les ci-stal-
lisations intiioîuhmahles, suIshieiidlIIe à sal voûte
accrochées àssIlatiles, séat 1tî mi sol, of-
fr-aienit utie incroyable diver-sité 'le formîes à
l'ri-il ébloi, et ressemtblaietnt, échai-és par les
reflets (les tom-chues, titi<t à <le gigatîtesques
blocs <le diamtanits, tât-ôt à mile pl1uie -le né-
taI cmi fumsion.

Pluîsieurts cavitées pr-ofond~e s et étroite.- qui
s'enufonçaient dlans le r'cher eltca'lraîeîtt dii1-
omtbre mtystéieumse cette imasse elhouissaite
<ld <tiîe et <le feu !.ut--vmg flibusti-
-rs îmmîti<'s, sut les en't einut iante <lotit se
comnposaientt e'tte redutable1< et tuerus

assciaî<<use troumvaienut présentts àl ce rem-
(h-z-volts anuituel fixé par' le's stattits <le leuri
société'.

Ces fIliblustiemrs, armés jis<iî'autix de-tts,
étaient pi t<m-ms<juei<-uett disséinéims danms te
souterr-ain. Tou<ms, dlebiout '-tappmyés siur leiurs
loivgs fusils, obser-vaienit utut respecctueux si-
lenîce : Montba-s par-lait.

-<rè-cs-le- la- Côte, <isait-il, le ittomnuit
i-st arm-ivé où ntous ahllotis cesser d'être o>is-
cuit-s aventurmiers, îles inmstume<nts <Ile hat poli-
tiqule îles r-ois '-..Jusqu'à niose uttes avonts
patiemntt gu-atuii ae l'omtbr-e ; il ]lotis faut


